
GUÉRISON D'UN RHUMATISME.

Monsieur le Rédacteur,
Etant persuadée d'avoir obtenu une guérison

par l'intercession de la Bonne Ste. Anne, je vous
prie de vouloir bien insérer dans les - Annales"
de cette grande Sainte les lignes qui suivent :

En octobre 1874, je fus prise de douleurs
rhumatismales dans tous les membres ; j'avais
les mains enflées, les doigts raides et surtout
les pieds me faisaient souffrir cruellement. Il
m'était impossible de me tenir debout : lorsque
j'essayais de viaquer à mes occupations, j'étais
certaine de passer la nait sans prendre attenn
repos. Je me fis soigner par pluasieurs médecins,
je n'obtins aucun résultat heureux. Enfin, je
m'adressai à St. Joseph, qui m'avait déjà obtenu
plusieurs faveurs, ainsi qu'à la Ste. Vierge, rnis
sans doute, Dieu voulait laisser à la Bienheureuse
Ste. Anne la gloire de ma gnérison. Ayant
entenda lire les " Annales de la Bonne Ste.
Anne," et voyant tant de guérisons obtenues par
son ilitercession, je résolus de m'adresser à Elle,
et je promis de publier ma guérison, si Elle
vonlait bien me l'obtenir. En conséèqence, je
cessai tout remède, pour m'en rappttet entière-
ment à Ste, Ane pour me guérir. Nlons étions
à la fin de mai 1875, et c'était le Optième mois
<,e ina maladie, et j'étais absolument dans le
même état qu'an commencement. Se commen-
çai une neuvaine que je fils à la mnaion, fie
pouvant sortir, sans en parler à ptsônne ; et à
la fin de ta neuvaine je repis mes Occapations
ordinaires qui sont très fatiguantes, et qii
m'obligent à monter et descendre des escaliers


